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AS8EMBLEE DES MANUFACTURIERS
CANADIENS

A l 'assembîulée ~ annuelle de l 'Association
deýs Mantufa'tcîrlers Canadiens, sectionî
duti Montréal, le présidenît sortant (le char
ge. M. S. W. E wi îig. al parlé loII;ue 'iIi e'it

det la iii au ali se ge't bu01 dest fir s- îu

nI1i Iî aIs. Il (lit (-il sublstan ce:
1,u- fléau fit- nos grandes inilc' ilit ès

et i'- cIs golîu'î-rî1. >îî1- lits e-st le' pa;tliiiliz~
('e' fléau e'xiste danits notre conseil de
villei. Nous a von s dlus éc'he'vinis (lu i ilé.
dai gnie'ut le liaimn agi'.Mah 'îris'nî't-

v' a il".iiti'is c'îî- lî -i Ûii '
fonit sou venut piarti&e' de la mîajori té-qi
uisent cIlu mtandat qîu'on leur a confié puîr
lîivr îîorîîîe avanîcement peîrsonn iel <'t uni.
iîiuti'ut pocutr le quîartie'r qu'ils n-tiré
senute'nt. Ce<s pcî''îsIrofitenit de i' '

duf<i''îi <l lllle potir s*îî-c-itie'r (lii
liltrcieagi' 1e' rî'gri'ttî' dei flire' quioi uns
lirlic'iicIcti ciî 'li , ii';iîéi~u t ai
c-îîîîe'îîcî'îct aitx c-i<si's' tîiîîilci-l îab's.
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titi iîîîirtier u-tis oumi été forcés lar le's
iucmpagnîies dits-riîi'ce re'fiîsi'r dles

e'tiiî- i-t,< réclîiîî' leurs iîîli'vs lis
onlt Il.-icaîcîl( :1it contse'il cIl. i- lii il'ilisial

1e iiiuiilat'îciîî utu sl, tîi'cie'aute'

lîri-ssioi îl;îîîs Iv' quii, I. 1i-s affaires.
I î'ir rîîté'a étié sigîî<'e par la gramîîlî

'Ivst lîîlîc'îité''-ti.-ducis Fini
d i t clicciî in''i'- la %ilile. îiîî'. c-. s s.
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rie- it.
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L.i îiiiîs dlaflacris dii Mnliitréa¾l

élî'~' clii'le- 1111cîî11î'> c'cffaiî'is ci', 'l"

Dians soit discourtis. NI. Ew %iîig a aussi
par'lé dle l'i'xc.-'llti- lisîcî acvi'cli.-
dains le' pocrt c'lila lt u îiiiri, 1i;c 1t, l la
pirésenlte' ('ctîIsît lii pot

Il est u'onvailu'î que "-i la \Hili- tait ail
.iiiiistréi' par unte 'ciiils colcciilîcs<¾
dl'hommiîtes d'affaire's é"lci'lgi1tiîî- -t lc
pîenudants. les <'ltuv'i cli (1pMontréacl <'cuis
tatu'naieit taant riîîî ains. cj11q' le-tr vi11<'
a c'ompulètentit'lit chaînge dve fac'-

M. 'éî'llevuî Sailler. le ucdv'î ''~

lent d1t' l'Associauioni. a remîercié le'sillt
l)res dc' l'itisiglie' hîonneu'tr qu'ils î'elîicîiil
il10 lii 'Iul fe'' Il a p romi s (je colis ;a

c-t0i'huI le tietîps do<nt il lsui--ali ilispuc

ser à promouvoir lem intéréts de l'Asso-
i'jation.

Quant à la suggestion de NI. Ewing au
stij(-t d'fine commission civique, l'échevin
Saier a dit que la ville n'était pas dis-
icosèée à créer un bureau de contrôle.

MEILLEURE PERSPECTIVE D'AF-
FAIRES

'Iý''avenir parait plus brillant quan-l
nous regardons autour de nous et que
nous voyons de toutes parts d'abondliftes
pîreuîve's de bonnes récoltes. Pour avoir
uni. misson abondante. i-1I ne nous faut
que la con-tinuiation du temps magnifique
dlotit nons jouissons depuis quelque temps.
Sans être- lnjWint optimiste, je mros
poîuvoir prédire en toute sùreté un re!é-
ve'nu'nt graduel des affaires qui nous fera
ocublier les tracas des quelques derniers
mois liar l'aq-tivlté des machines de notr-ý
mîa il kfac-tutre pendant les moii qui vont
suivre. D>éjà les perspectives des récol-
tes ramènent la confiance: l'argent rir-
i nie pins farcili-nient et les affaires, danî
tbi-aucouep de lignffs de manufacture, s'i-
nié iorent."

Ce's paro:es optimistes font partie Je
iailocîition prononcée par MI E. J. Frey.
si-ng. présidenit de la section de Toronto
dv i'Association des Manufacturiers Ci-
nadii'ns, A l'assemblée annuelle de cette
association. le~ 2.7 juin. à la suite d'une
alliîî-ioni fal't&' à la dé-pression finaniclère

"I il îst rie' lV de lauiitxmne et <le l'hiver
i rîîîî'rs. Tout indliquait la venue de cet.

I..dépessonet lis statistiques la fat-
pu-ilrévoir de lqa manière la plus con-

cianite' par la c'unsitaation dle la dimînu.
tIiitî di'S imîsrtatio)ns et des revenus.
Pondlantî la durée i'e la dépression, leq

n'acu;iciiic--scanadiens ont soiuffert du
(liiin~ le la part (le leurs rivaux des'

ha ea*us~ di 'dimpin' elir a fourni
'1 iusistnc (l it -NI. l"esn.en arrê-

t-Mi icIet e uopérat ion; niair, elle est fore ý-
mi--ilt à i. agir-. I! a été clairement dé-
lmntré qu'il faut trouver quelque exp4-
lienit fini pernmette dle découvrir plus fa-
Cilutuit et le la -iorte enîlicher l'estima-I
t <ii i i-P lia-- des marchandise's,

COMITE EXECUTIF DE L'ASSOCIA-
TiON DES MANUFACTURIERS

Section-d Montréal

I'' s-s îcusiltîts des é-lec- ltis du Comité
l'îl'îîifd ]*AssOc-iztit des Manufairt u-
il''s('aiaties.Sectitoit (le Niontreal. ont

été îiîi.'is àtît asemIblée spéciale qi
Ac vil lien après l'assechIlée générale.

Onit été déclarés élus:
l>e la Cité le Montréal: Pred. B-[rks. A.

Hl. iriltaiti A. A. Birown, NW'n. Cauldwel.
ld tules Da-viclson. C1. \v'. Davis. Geo. Es-
'!iî. RobI Gardnier. Jos. Horsfall, i1. R

Kiîgtor J>lîîMacfarlaîie. L. H. Pack-
i ":-.S.1. Phi'lips. Ný<-nI. Rtuther-

ford. J. H. Sherrard. Chas. A. Smart, F.
N. Soutlham, R. J. Youiige.

En dehors de Montréal : Louis SI«n!1-
son iValleyfie-lÀd), S. T. DuvJos (StHys-
cinthe), par att-clsîatloîî.

Nous ne pouvons enregistrer le rýésul*
tai des électionîs. en ce qui concerne leu
membres de Montréal, sans fai-re obser-
ver que les manuiacturieris d'oi,'ginie an-
laise ont cru devoir s'adjuger touites les
places dans le Comité Exécutif. Les ma-
tîufatrturiers d'origime fra<nçaise sont as.
sez nombreux damns F'Atisociatioîî et plu-
eieurs d'entre eux, si ce n'est tous, méri-
teraient bien, par leur propre situation,
par leur expérience, leurs connaissance%
des affaires et leur dévouement à la cause
Inîdustrielle de faire partie du Comi'é
Exé-cutif. Mai les manufacturiers d'ori-
gine française sont en minorité et il es'
admis que les minorités ont tort.

Il nous semble niéanmoins, que :eýs mai
îiufacturiers d'origi-ne anglaise ne per-
draient rien en se mnontrant quelque pe:i
c'ourtois envers leurs confrères d'une aut-
-te origine. C'est tant pis pour eux, s'ils
roue laissent le monopole de la courtot.
sie: hl en vaut bien d'autres.

AVIS

Montréal 30 juin 1908.
La American Tobacco C'ompany of

Canada, Limlted, et la Enmpire Tobacco
Conmpany, Limited, ont l'honneur d'lnfor-
nier leurs clients et le commerce en gé-
néral que les affaires faites jusqu'à pré-
sent par elles, seront désornmais, à partir
du 30 juin 1908, faites par la Imperial
Tobacco Conmpany of Canada Liniited et
pbour le comîpte de cette compagnie, dont
le bureau principal se.d au numéro 900
rue St. Antoine, dans la cité de Montréal.
Tous les conmptes payables à la Anierican
Tobacc-u Conmpany of Canada, Linuited et
A la Empire Tobacco Conmpany, Limited,
pceuvent être payés directement à la lm-
perial Tobacco Company of Canada, Lt1-
nilted.

La Inîpprli Tobacco Compiany of Ca-
nîada. Liniited. a l'honneur d'annoncer
aux comnmerçants qu'à puartir du ler juil-
let 1908, elle sera prète à exécuter de la
mîanîière ordiniaire tous les ordres jus-
qu'A pirésent acceptés îar la Anierican
Tobacco Company of C'anada Llnîlted ou
la Empîire Tobacco Company, Limited, et
à recevoir des comtmandes pour l'avenir.

Les conditions dans lesquîelles les or-
dres seront aèteptés, jusqu'à avis con-
traire. seront les ménies que celles d'a-
pîrès lesquelles ces deux compjagnies ont
récemmient sollicité des commnandes.

La lmîerial Tobacco Conmpany of Ca-
nada. Limited, pîrie respectueusenment
qu'on attire son attention sur tout sujet
de nmécontentemîent que pourraient avoir
ses clients; elle lpeut assurer au corn-
nierce que la haute qualité actuelle de
ses mîarchandises sera miaintenue 1et quef


